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Argument

Les formes contemporaines de servitude ne relèvent pas seulement du politique : elles 
s’enracinent dans la psyché, les habitudes, les liens affectifs, le surcontrôle, les injonctions 
de performance et les environnements numériques.
Nous croyons souvent que la liberté se perd sous la contrainte extérieure.
Pourtant, les formes les plus subtiles de servitude naissent en nous (comme le disait déjà il 
y a bien longtemps Étienne de la Boétie) : habitudes qui nous gouvernent, dépendances qui 
nous rassurent autant qu’elles nous enferment, injonctions de performance qui deviennent 
des normes intérieures, relations où l’attachement se transforme en domination.
Ce colloque propose d’explorer ces tyrannies invisibles - addiction, dépendance, emprise 
- qui ne relèvent ni d’un seul registre psychique, ni d’une simple défaillance individuelle et 
que nous fabriquons, entretenons ou subissons sans toujours les reconnaître.
De l’addiction à l’emprise, du biologique au psychique, des mécanismes psychiques aux 
influences sociales et numériques, des contextes sociaux aux cadres juridiques, nous 
interrogerons la manière dont ces forces s’installent, comment elles façonnent nos choix, 
et pourquoi elles parviennent à nous priver de liberté tout en donnant l’illusion de nous 
protéger.
Chercheurs, cliniciens, philosophes et acteurs de terrain croiseront leurs regards pour éclairer 
les dynamiques contemporaines de ces tyrannies, dévoiler les logiques de leur construction 
et ouvrir des pistes de compréhension, de dépassement et peut-être de libération. 
Un débat avec la salle suivra chaque intervention.

Marie-Élisabeth SANSELME-CARDENAS 



Mercredi 30 septembre 2026
 13h30

Ouverture par 

Madame Anne Frackowiak-Jacobs,

préfète du Puy-de-Dôme

14h00
Après-midi de travail clinique et pédagogique avec les élèves 
de Sidoine Apollinaire et l’équipe pédagogique du lycée.
L’addiction, comment ça marche ? 

Sommes-nous tous concernés ?

Toute consommation est-elle une addiction ? 

Comment cela se soigne-t-il ?

Marie-Élisabeth SANSELME-CARDENAS
Introduction

PRÉSIDENCE Nathalie HEINICH

14h30 Marie MALÉCOT
La tyrannie du tabac : peut-on s’en sortir ?
Malgré ses effets nocifs, le tabac comme l’alcool reste, dans notre pays, une norme sociale qui « s’impose » souvent dès l’adolescence. 

La nicotine du tabac est une drogue dure : elle entraîne à la fois un plaisir et une servitude dont le fumeur a du mal à 

se débarrasser. Les modifications cérébrales survenant dès les premières cigarettes induisent une véritable « tyrannie » obligeant la prise 

répétée et quotidienne de tabac. Alors qu’une grande partie des fumeurs et des soignants pensent que l’arrêt du tabac n’est qu’une question 

de volonté, il est nécessaire d’aider les fumeurs vers l’abstinence, par un traitement et un suivi souvent longs.

Modérateurs : Bernard SLUSARCZYK et Yohann SAGOT (thèse : « Tabagisme et risques psychosociaux)

15h30 Omar GUERRERO
Comment fonctionnent les addictions ? Peut-on parler de prévention ? Clinique.
Modérateurs : Bernard SLUSARCZYK et Pierre PHILIPPE

16h30 Pause



PRÉSIDENCE Thierry ROTH 

17h00 CYRIL MARBOIS
L’apéro chez les ados : le rituel saucisson-bière, entre remède et servitude
Face au mal-être, des adolescents organisent des «apéros» entre copains. Mais l’alcool n’y est pas qu’une stratégie d’anesthésie du malaise, il 

devient la condition même du rassemblement : «sans alcool, les copains ne viennent pas». Ne pas boire, c’est alors risquer l’exclusion.

Dans cette pratique qui nie le mal-être plus qu’elle ne le traite et auquel se soumettent volontiers les adolescents, le remède devient le poison.

En milieu rural isolé, le groupe de pairs représente souvent le seul espace de reconnaissance disponible. Le quitter, c’est prendre le risque de 

se retrouver seul face à sa souffrance. Les adolescents se soumettent alors aux normes toxiques du groupe pour préserver le lien. 

Mais s’agit-il d’une simple envie individuelle de consommer un produit interdit, ou d’un rituel de socialisation indispensable pour être 

reconnu ? L’alcool devient-il une stratégie défensive collective potentiellement pathogène pour ne plus penser au mal-être ?

À travers l’éclairage par les concepts tels que la servitude volontaire de La Boétie, cette intervention questionnera : quel rapport ces 

adolescents entretiennent-ils avec l’alcool ? Quelle tyrannie s’infligent-ils à eux-mêmes ? Et en échange de quels bénéfices ?

Modérateurs : Dr Khalid DJERIRI et Omar GUERRERO



Jeudi 1er octobre 2026
 

PRÉSIDENCE Nathalie HEINICH 

09h30 Marie-Élisabeth SANSELME-CARDENAS
Addiction et emprise : de la nécessité de croiser regards, places et expériences 
cliniques, dans le long terme, pour mettre en évidence et analyser la tyrannie 
que le sujet s’inflige. Favoriser une demande de soin et être là ? 

10h30 Alain PETIT
Le tyran tyrannisé
La tyrannie n’est pas seulement une relation de pouvoir sur des dominés. Si l’on renouvelle l’analyse qu’en donne Platon dans la République, 

elle est d’abord le pouvoir d’un élément psychique sur le reste du psychisme.

Le tyran perd le pouvoir sur soi, il se laisse tyranniser, et c’est sa faiblesse qui le caractérise. Il faut donc dissiper l’apparence de toute-puissance 

qui enveloppe la tyrannie, et se garder de la percevoir comme un phénomène politique au sens étroit du terme.

Modérateurs : Marie-Élisabeth SANSELME-CARDENAS et Alain ERALY

11h30 Mathieu GUILLERMIN
Entre promesse d’épanouissement et risque d’asservissement :
comment être humain à l’ère de l’intelligence artificielle ?
Aux optimistes béats qui voient dans les progrès récents de l’IA un épanouissement assuré de l’humanité, des prophètes de l’apocalypse 

répondent par l’annonce d’une obsolescence inévitable. Cette opposition a tout de l’écran de fumée qui masque des questions et enjeux 

beaucoup plus réalistes. Au cours de cette communication, nous nous attacherons à montrer en quoi, avec l’IA, l’humanité 

n’est pas confrontée à la perspective d’un effacement au profit d’une entité externe à elle-même, mais bien plutôt au risque 

d’une soumission progressive à sa propre inertie, aux élans qu’elle initie elle-même mais dont elle abandonne ensuite le pilotage. 

Les risques d’auto-asservissement de l’humanité par elle-même, à travers son propre faire technologique et en particulier ici 

avec l’IA, sont nombreux : désocialisation, standardisation, économie de l’attention, perte d’intérêt pour la vérité ... 

Nous tenterons d’apporter quelques pistes de réponse à ces enjeux en insistant sur l’importance d’approfondir notre compréhension 

(individuelle et collective), de ce que signifie «être authentiquement humain».

Modérateurs : Marie-Élisabeth SANSELME-CARDENAS et Alain ERALY

12h30 Déjeuner



PRÉSIDENCE Nathalie HEINICH  

14h00  Thierry ROTH
Addiction normale, addiction pathologique
Les changements importants des dernières décennies (progrès médicaux, scientifiques et technologiques, essor du néolibéralisme, chute des 

autorités, promotion de l’égalitarisme…) ont entraîné, entre autres choses, une promotion de la jouissance des objets, venus du marché, au 

détriment du désir singulier. L’addiction est ainsi devenue un problème récurrent, allant du « normal » (qui n’est pas accroc à son smartphone 

voire à un réseau social ?) au « pathologique» (quand cela empêche un sujet d’assumer ses devoirs comme ses désirs).

Face à cette tyrannie que chacun est susceptible de s’infliger, il convient pour le clinicien d’avoir quelques repères structuraux afin de 

se positionner correctement dans une clinique qui bouscule ses acquis et sa pratique. Cela nécessite un délicat mélange de rigueur et 

d’inventivité.

Modérateurs : Pascale BELOT-FOURCADE et Christine JACOMET

15h00  Georges BROUSSE, psychiatre, addictologue
Addictions, liberté et contrainte
Modérateurs : Christine JACOMET et Pierre PHILIPPE

16h00 Pause



 

PRÉSIDENCE Thierry ROTH 

16h30 Lilia FERNANDEZ y Rogelio MONJOY
JEUNESSE SANS AVENIR. L’armée de réserve criminelle
Le problème de la jeunesse, à la fin du XXème siècle, c’était d’avoir l’opportunité de pouvoir survivre : cette opportunité consistait à parvenir 

à avoir une place à l’école, à finir un cursus professionnel, à acquérir un espace de travail, à acheter une maison où pouvoir vivre et peut-être 

fonder une famille. Dans ces conditions, les jeunes étaient, en pourcentage, beaucoup plus nombreux que les lieux disponibles pour étudier, 

se former, travailler, avoir un logement et former une famille. L’excédent de jeunes constituait une « armée de réserve professionnelle » ;

c’est-à-dire que l’excédent faisait baisser le coût de la main d’œuvre. Le destin social de la jeunesse était la marginalisation.

Actuellement, au début du XXIème siècle, la jeunesse mexicaine ne montre plus d’intérêt pour les études ou une formation professionnelle, 

pour obtenir un travail durable et stable, pour acheter une maison ou fonder une famille. Les styles de vie durables et permanents appar-

tiennent au passé. Ce qui les préoccupe, c’est de se sentir libres, de rester éternellement infantiles, de modifier leurs destins biologiques, 

historiques et culturels. Le dieu moderne de la jeunesse c’est l’argent pour pouvoir acheter les marchandises-déchet auxquelles cette jeunesse 

s’identifie. La jeunesse est devenue une marchandise-déchet.

En qualité de déchet, la jeunesse forme un nouveau conglomérat ; « l’armée de réserve criminelle ». Cette nouvelle identité juvénile pousse 

les jeunes à se tuer eux-mêmes, à assassiner l’autre, à détruire leur entourage et à perdre le sens de l’avenir. Le destin social dans ces conditions, 

ce n’est plus la marginalisation, mais la mort précoce. Cette nouvelle situation favorise l’apparition de nouvelles formes dans lesquelles 

la jeunesse attente contre elle-même, ayant pour résultat cette façon de vivre dans laquelle devient véridique une phrase de la 

culture mexicaine liée

à l’imaginaire de la mort : « La vie ne vaut rien ».

La violence sociale déchaînée depuis ces 50 dernières années, procure un style de vie où l’acte criminel impose des stéréotypes liés à la 

délinquance, à l’illégalité et à la destruction. 

*Traduction à la fin du programme

Modérateurs : Christine JACOMET et Omar GUERRERO

17h30 Participation de l’Association Auvergne Musicothérapie
             Présidente Christèle HOULMANN

La musique, instrument de pouvoir?
avec illustrations sonores ET participation du public.

Quel est le lien entre la musique et le pouvoir?

La musique a-t-elle le pouvoir de rendre addict une personne?

La musique peut-elle soumettre les personnes?

Est-ce un fantasme ou une réalité?

De quelle manière serait-ce possible ?

19h30 RÉCEPTION à la MUNICIPALITÉ



Vendredi 2 octobre 2026
 

PRÉSIDENCE Thierry ROTH

09h30 Nathalie HEINICH
Tyrannie des réseaux sociaux, tyrannie des enfants sans limites.
Parmi les multiples tyrannies auto-infligées qui se sont invitées dans notre société au XXI° siècle, deux sont si familières qu’elles pourraient 

passer inaperçues, ou du moins impensées comme telles: l’une est l’addiction aux réseaux sociaux, l’autre est la soumission aux dictats des 

enfants élevés dans cette nouvelle forme de maltraitance qu’est la privation de limites. Au-delà du constat, cette réflexion aura pour but de 

tenter de comprendre les bénéfices qui peuvent être tirés de ces deux tyrannies et, à travers eux, les raisons pour lesquelles il est si difficile de 

s’en délivrer.

Modérateurs : Alain PETIT et Jean-Pierre LEBRUN

10h30 Thierry LAMOTE
Réseaux sociaux et cyber-emprise, une tyrannie sans tyran
Depuis une dizaine d’années, on assiste régulièrement à des épidémies de troubles psychiques liées à la fréquentation des réseaux sociaux 

numériques, ce que le Dr Müller-Vahl a nommé « mass social media-induced illness » (maladies induites par des médias sociaux de masse). 

Pour expliquer ces phénomènes de contagion, nous allons montrer que les communautés numériques sont sujettes à de nouvelles formes 

d’emprise, la cyber-emprise, qui révèlent dans leur pureté les processus de l’embrigadement sectaire, à savoir qu’ils relèvent de ce que 

Hannah Arendt nommait « tyrannie sans tyran ». Nul besoin d’un gourou manipulateur, la masse anonyme des internautes et la 

technologie des plateformes numériques suffisent à susciter les processus de l’emprise…

Modérateurs : Alain PETIT et Jean-Louis RENCHON

11h30 Omar GUERRERO
Au doigt et à l’œil
La promesse d’une satisfaction a toujours entretenu le circuit du désir. Celui-ci s’organise dans la recherche d’un objet supposé manquant.

Or ce manque ne semble plus être l’engrenage majeur de notre lien social. Bien au contraire, c’est la saisie effective de cet objet, 

supposé satisfaisant, qui est désormais préconisée.

Dans la ligne de cette nouvelle économie, nous assistons à uneeffervescence d’objets que nous aurions intérêt à étudier car ils illustrent 

les effets pour le sujet et pour les liens qu’il entretient avec d’autres sujets. Nous avons choisi les écrans, un objet à succès, car il excite 

le regard par une composition virtuelle complexe. La particularité de la pulsion scopique est l’engagement de l’œil, orifice que l’on 

peut ouvrir et fermer, mais qui implique l’imaginaire.

Quels comportements pouvons-nous repérer chez les adolescents - et même chez les adultes - qui nous aideraient à faire un constat 

clinique ? Qu’est- ce qui commande ? Est-ce une simple « addiction » comme les autres ?

Voilà des questions que nous mettrons au travail cette année avec l’établissement scolaire partenaire.

Modérateurs : Alain PETIT et Jean-Pierre LEBRUN

12h30 Déjeuner



PRÉSIDENCE Jean-Louis RENCHON

14h00 Jean-Pierre LEBRUN
Introduction à la thématique.

14h30  Mark HUNYADI
Conférence grand public de ¾ d’heure et ¾ d’heure de questions-réponses

Pour sortir de la tyrannie des modes de vie
Face à l’emprise croissante de ce qu’il faut appeler des «métatechnologies», qui engendrent chez les humains un type de 

comportement standardisé, quelle réponse éthique et politique apporter? Elle ne peut se situer qu’à la même échelle où 

agissent les géants du numérique: planétaire et englobante. C’est pourquoi sera proposée l’idée d’une Déclaration universelle 

des droits de l’esprit humain.

Modérateurs : Jean-Pierre LEBRUN et Alain ERALY

16h00 Pause

16h30  Alain ERALY
Aux sources du populisme : le ressentiment comme addiction
Dans cette conférence, j’examine les rouages du ressentiment – « l’immonde usine » disait Gilles Deleuze – tels que je pense pouvoir les 

extraire de la pensée de Friedrich Nietzsche et de Max Scheler. La montée de l’extrême- droite et du populisme autoritaire s’analyse d’abord 

comme la mobilisation politique du ressentiment : dénigrer, toujours dénigrer, exalter l’imaginaire d’un peuple victime des élites et des im-

migrés, affranchir la parole des normes de la raison et de la civilité, attiser la haine et surtout promettre la vengeance.

Mais s’il y a exploitation politique du ressentiment, c’est bien qu’il en existe d’inépuisables gisements dans les profondeurs de la société. Ces 

gisements, comment les comprendre? Trop souvent, les observateurs, confondant l’indignation, la colère et le ressentiment, se bornent à rap-

peler la montée des inégalités. Or, il y a bien plus que de l’injustice dans le ressentiment : une impuissance cultivée, une tendance à ruminer, 

une passion du dénigrement, une fantasmatique de la vengeance. Le ressentiment est une prison narrative en même temps qu’une addiction 

sinistre. «La lutte contre le ressentiment est l’objet premier de la cure analytique», affirme Cynthia Fleury, et son maintien «prouve qu’il n’y 

a pas analyse».

Modérateurs : Jean-Pierre LEBRUN et Alain PETIT



PRÉSIDENCE Nathalie HEINICH 

17h30  Jean-Louis RENCHON
Comment le droit prend-il en compte les tyrannies que les personnes âgées peuvent 
être amenées à s’infliger ?
Mon intervention se basera sur un constat factuel : l’augmentation du nombre d’actes juridiques auxquels des personnes âgées et vulnérables 

peuvent être amenées à consentir, tels que des mandats qu’elles confèrent à des proches qui n’hésiteront pas à en abuser, ou des libéralités 

( donation, testament... ) qui sont en réalité sollicitées au lieu d’être effectuées spontanément. La personne âgée et vulnérable a apparemment 

consenti à s’appauvrir voire à se faire dépouiller, mais ce ne fut pas un consentement libre et éclairé. Elle a cédé à ce qu’on peut effectivement 

qualifier comme ayant procédé d’une relation d’emprise.

Qu’en est-il de la réponse qui est alors apportée par notre système juridique ?

Un point de comparaison pourra aussi être fait à propos d’actes juridiques qui interviennent dans les relations au sein d’un couple lorsque la 

femme - le plus souvent - donne malgré tout son accord à ce à quoi elle n’avait pas souhaité consentir.

Modérateurs : Mark HUNYADI et Alain ERALY

18h30 à 19h00  Fin des travaux

20h00  Soirée conviviale

* Traduction
JUVENTUD SIN DESTINO. El ejército de reserva criminal
El problema de la juventud a finales del siglo XX era tener una oportunidad para poder sobrevivir: la oportunidad consistía en lograr tener un 

lugar en la escuela, terminar una carrera profesional, adquirir un espacio de trabajo, comprar una casa donde poder vivir y tal vez construir 

una familia. En estas condiciones, los jóvenes eran porcentualmente muchos más que los lugares disponibles para estudiar, formarse, trabajar, 

tener vivienda y hacer una familia.

El excedente de jóvenes conformaba un “ejército de reserva laboral”; es decir, el excedente abarataba el costo de la mano de obra. El destino 

social de la juventud era la marginación. En la actualidad, principio del siglo XXI, la juventud mexicana ya no le interesa estudiar, formarse 

profesionalmente, tener un trabajo duradero y estable, comprar una casa o formar una familia. Los estilos de vida duradera y permanente son 

cosa del pasado. A los jóvenes les preocupa sentirse libres, ser eternamente infantiles, modificar sus destinos biológicos, históricos y culturales.

El dios moderno de la juventud es el dinero para poder comprar las mercancías de desecho con las cuales se identifican. La juventud se ha 

convertido en una mercancía de desecho.

En calidad de este desecho, la juventud forma un nuevo conglomerado; el “ejército de reserva criminal”. Esta nueva identidad juvenil lleva a los 

jóvenes a matarse a sí mismos, asesinar al otro, destruir su entorno y perder el sentido de futuro. El destino social en estas condiciones ya no 

es la marginación, sino la muerte temprana. Esta nueva condición da ocasión a la aparición de múltiples formas en las cuales la juventud atenta 

contra sí misma, dando como resultado esa forma de vida en la que se hace verídica una frase de la cultura mexicana ligada al imaginario de 

la muerte; “la vida no vale nada”. La violencia social desatada en los últimos 50 años proporciona un estilo de vida donde lo criminal impone 

estereotipos vinculados a la delincuencia, la ilegalidad y la destrucción.

Lilia FERNANDEZ y Rogelio MONJOY



Comité scientifique, intervenants, modérateurs :

Rogelio ARAUJO MONROY : Docteur en anthropologie, Directeur du centre de recherche interdisciplinaire de la CDMX 

(préservation du patrimoine culturel Mexicain).

Pascale BELOT-FOURCADE : Psychiatre, Psychanalyste, Présidente de l’AMCPSY, Paris.

Georges BROUSSE, Professeur d’addictologie et de psychiatrie responsable du service d’addictologie et pathologies duelles, CHU 

de Clermont-Ferrand – Université Clermont-Auvergne.

Khalid DJERIRI, Docteur en médecine, Docteur d’université en médecine et santé au travail, Médecin du travail à l’AIST, Attaché au 

CHU, Chercheur à l’institut d’hygiène industrielle, médecine du travail et ergonomie de Clermont-Ferrand

Alain ERALY : Professeur honoraire de sociologie-gestion à l’Université libre de Bruxelles et Membre de l’Académie Royale des 

sciences, des Lettres et des beaux-arts. Auteur.

Omar GUERRERO : Psychanalyste (Paris), Psychologue clinicien.

Matthieu GUILLERMIN : Docteur en physique et en philosophie, Maître de conférences, UR CONFLUENCE : Sciences et 

Humanités (EA 1598), Université Catholique de Lyon.

Nathalie HEINICH : Sociologue, Directeur de recherche émérite au CNRS, Membre du Centre de recherches sur les arts et le 

langage, EHESS Spécialiste de la sociologie des professions artistiques et des pratiques culturelles ; elle développe aussi une réflexion sur les 

crises d’identité et sur les valeurs.

Mark HUNYADI, Professeur de philosophie à l’Université catholique de Louvain, Belgique. Membre de la Chaire Valeurs et Politiques 

des Informations Personnelles de l’Institut Mines-Télécom, Palaiseau.

Christelle HOULMAN: Psychologue clinicienne et Psychothérapeute, spécialisée en musicothérapie et sophrologie.

Christine JACOMET : Chef de service Maladies infectieuses et tropicales au CHU de Clermont-Ferrand, Présidente des CORESS 

(Comité de coordination en santé sexuelle).

Thierry LAMOTE: Professeur de psychopathologie clinique, Responsable de l’équipe Psyché & cerveau, Laboratoire 

InterPsy (UR 4432), Université de Lorraine.

Jean-Pierre LEBRUN : Psychiatre, Psychanalyste (Namur, Bruxelles). Auteur d’ouvrages sur la subjectivité et le lien social. Direc-

teur de la collection Humus chez ERES.



Comité scientifique, intervenants, modérateurs :

Marie MALECOT: Médecin vasculaire, Tabacologue, Psychothérapeute cognitivo-comportementaliste (Lyon).

Cyril MARBOIS, Psychologue, Doctorant – École Doctorale de Santé Publique (EDSP Paris-Saclay)

Lilia NIETO FERNANDEZ : Docteure en Sciences sociales et en éducation, Psychanalyste, Directrice de la clinique de 

LUDENS, Mexique

Alain PETIT : Philosophe, ancien Enseignant (Université Clermont Auvergne), Chercheur associé au PHIER (Laboratoire 

de Philosophies et Rationalités), Auteur.

Pierre PHILIPPE : Professeur honoraire de Médecine interne (CHU Clermont-Ferrand)

Jean-Louis RENCHON : Professeur émérite à l’UC Louvain et à l’Université Saint- Louis à Bruxelles (Faculté de droit et de 

criminologie), Auteur.

Thierry ROTH : Psychologue clinicien, Psychanalyste, Auteur.

Yohann SAGOT interne dans le service de Khalid DJERIRI en Médecine du travail (thèse : « Tabagisme et risques psychosociaux)

Marie-Élisabeth SANSELME-CARDENAS : Gynécologue-obstétricienne, Psychanalyste. Fondatrice et présidente de « 

Médecine et Psychanalyse dans la Cité » à Clermont-Ferrand, Auteur.

Bernard SLUSARCZYK, Docteur en Sciences de l’éducation, ancien Chef d’établissement, Membre associé du 

Laboratoire ACTé (UCA).

AUVERGNE MUSICOTHERAPIE contact@auvergne-musicothérapie.fr



Comité organisateur :

Nathalie BEGON, Dominique CHARMEIL directrice générale de CECLER,  Khadouja CHATELAIN, Françoise COSTE, Alain ERALY, 

Alain FOURCADE, Omar GUERRERO, Bénédicte HERON, Christine JACOMET, Jean-Pierre LEBRUN, Annie LEBRE, 

Jean Louis LEBRE, Frédérique MOURGUES, Jean-Louis RENCHON, Alexandre REYNAUD, responsable Communication association 

CECLER, Marie-Élisabeth SANSELME-CARDENAS, Bernard SLUSARCZYK, Paul SUTEAU.

Technique et tournage :

Paul SUTEAU et l’association Le projecteur, Coline PERIANO, Bernard SANSELME, Pauline LATELLERIE

Tournage, montage, réalisation et lien avec la Chaire de philosophie à l’hôpital :

Paul SUTEAU et l’association Le Projecteur, Coline PERIANO

Site internet

Corinne DAFFIX, Laurent SANSELME, Paul SUTEAU

Communication, formation, rédaction

Khadouja CHATELAIN, Françoise COSTE, Bénédicte HERON, Bernard SLUSARCZYK, Alain FOURCADE, 

Pascale BELOT-FOURCADE, Christine JACOMET, Marie-Élisabeth SANSELME-CARDENAS

Médecine et Psychanalyse dans la Cité remercie :

Madame Anne FRABCKOWIAK-JACOBS, préfète du Puy-de-Dôme

Virginie DUPONT,  Rectrice de l’Académie de Clermont Ferrand

Julien BONY, Maire de Clermont-Ferrand

Isabelle PERRIER, directrice de la Santé Publique



Avec le soutien de…

AMCPSY
Association Médecine et Clinique Psychanalytique, spécialisée dans la formation des professionnels de santé en psychanalyse.

Email : analysefreudienne1@gmail.com

ANCT (Agence Nationale de la Cohésion des Territoires)
Agence gouvernementale française chargée de coordonner les politiques publiques en faveur de la cohésion des territoires.

Email : contact@anct.gouv.fr

Académie de Clermont-Ferrand
Direction régionale de l’Éducation nationale pour le Puy-de-Dôme.

Email : ia63@ac-clermont.fr

CHU Clermont-Ferrand
Centre Hospitalier Universitaire offrant des soins de santé avancés et de la recherche médicale.

Email : contact@chu-clermontferrand.fr

COREVIH Auvergne-Loire
Coordination régionale de la lutte contre le VIH et les infections sexuellement transmissibles.

Email : secretariatcorevih@chu-clermontferrand.fr

Calories (CALORIS)
Centre Spécialisé de l’Obésité (CSO) en Auvergne, CALORIS coordonne les professionnels de santé, établissements de soins et structures 

associatives pour organiser la prise en charge et la prévention de l’obésité.

Email : caloris@chu-clermontferrand.fr

Association CéCler
Organisme oeuvrant dans le domaine de l’insertion sociale et professionnelle.

Email : contact@cecler.fr

Chaire de Philosophie à l’Hôpital
Initiative visant à intégrer la réflexion philosophique dans le milieu hospitalier.

Email : contact@chaire-philo.fr

Cité Éducative de Clermont-Ferrand
Programme visant à renforcer la réussite éducative dans les quartiers prioritaires.

Email : contact@citedetouslestalents.fr  



Crédit Agricole Centre France
Banque coopérative offrant des services financiers aux particuliers et auxentreprises.

Email : contact@ca-centrefrance.fr

KapAdmin
Service dans la gestion administrative et financière pour les professionnels et les associations. KapAdmin a pour objectif de soulager les profes-

sionnels des contraintes administratives et financières pour leur permettre de se recentrer sur l’essentiel.

Email : contact@kapadmin.fr

Le Projecteur
Média associatif local couvrant l’actualité culturelle et sociale de la région.

Email : contact@leprojecteur.info

Ludens Psicoanalitica
Organisation dédiée à la formation et à la recherche en psychanalyse.

Email : contacto@clinicapsicoanalitica.com.mx

Préfecture du Puy-de-Dôme
Représentant de l’État dans le département, chargé de la mise en oeuvre des politiques publiques.

Email : pref-public@puy-de-dome.gouv.fr

Puy-de-Dôme (Département)
Collectivité territoriale gérant les affaires départementales.

Email : contact@puy-de-dome.fr

SMESTRA Société Régionale de Médecine et Santé au Travail d’Auvergne

Université Clermont Auvergne
Établissement d’enseignement supérieur proposant une large gamme de formations et de recherches.

Email : contact@uca.fr

Ville de Clermont-Ferrand
Commune située dans le centre de la France, chef-lieu du département du Puy-de- Dôme.

Email : contact@ville-clermont-ferrand.fr

Volvic
Volvic est une marque d’eau en bouteille commercialisée depuis 1935 et qui appartient au groupe agroalimentaire Danone depuis 1992. La 

source profonde Clairvic se situe à Volvic dans le département du Puy-de-Dôme, dans un parc public protégé.

Email : contact@ville-volvic.fr



Que faire à Clermont-Ferrand et ses environs ?

CULTURE
La Place de Jaude
Coeur vivant de Clermont, bordée de terrasses, commerces et dominée par la statue de Vercingétorix.

La Cathédrale Notre-Dame-de-l’Assomption
Majestueuse cathédrale gothique en pierre de lave noire, symbole de la ville.

La Basilique Notre-Dame-du-Port
Chef-d’oeuvre de l’art roman auvergnat, classée au patrimoine mondial de l’UNESCO.

Le Vieux Clermont
Baladez-vous dans les ruelles historiques pleines de charme, de galeries et de petits restaurants.

Le Musée d’Art Roger-Quilliot
Belle collection d’oeuvres du Moyen-Âge à l’art contemporain dans un ancien couvent rénové.

La Coopérative de Mai
Salle de concert mythique, scène de musiques actuelles réputée.

L’Aventure Michelin
Musée moderne et interactif retraçant l’histoire de l’entreprise Michelin, du pneu au guide touristique.

NATURE
Le Puy de Dôme
Incontournable sommet volcanique offrant une vue spectaculaire. Accessible à pied (sentier des Muletiers) 

ou en train panoramique (Panoramique des Dômes).

La Chaîne des Puys
Site naturel exceptionnel classé UNESCO : parfait pour randonnées et paysages à couper le souffle. 

DÉTENTE
Royatonic
Centre de bien-être avec bains thermaux, jacuzzis, saunas et hammams. Idéal pour une pause relaxation.

Montferrand
Ancienne cité médiévale voisine de Clermont, au charme authentique et paisible.

SAVEURS D’AUVERGNE
La truffade : Pommes de terre rissolées et fromage fondu : réconfort et tradition !

L’aligot : Purée filante au fromage, spécialité festive.

Les fromages AOP : Saint-Nectaire, Bleu d’Auvergne, Cantal, Fourme d’Ambert... À déguster absolument !

La potée auvergnate :  Plat rustique et convivial à base de chou, légumes et viandes fumées.



Informations pratiques :

Transports :
- Vous pouvez réserver vos billets de train ou avion en avance pour bénéficier de meilleurs tarifs.

- Tram et Bus : Si vous n’avez pas de ticket, vous pouvez régler votre trajet par carte bancaire.

Hébergements conseillés :
- Holiday Inn Clermont Centre (confortable, bien situé)

- Maison Inter-Universitaire (plus économique, mais vérifier la disponibilité et les conditions)


